
 

 

 

 

Jeune étudiante à l’Institution de Ségur (établissement d’enseignement secondaire pour filles 

gérée par des religieuses), elle se lance au début de la Première Guerre mondiale dans le 

militantisme au sein du journal clandestin, L’Oiseau de France. Le journal voit le jour grâce à 

Firmin Dubar, industriel et administrateur de l’Institut Technique Roubaisien (une école créée 

en 1895 formant des ingénieurs aux études industrielles supérieures), et l’abbé Pinte, 

professeur de chimie, qui fabrique des appareils d’écoute et qui parvient à capter les 

nouvelles de Paris.  

 

Marguerite rejoint la rédaction. Elle a ses quartiers dans l’Institut Technique, où elle travaille 

avec l’abbé Pinte. Elle se charge essentiellement de la dactylographie. Après la visite d’un 

personnage prétendant vouloir installer un système d’écoute similaire à Bruxelles (mais qui 

n’était autre qu’un espion), les tenants du journal sont arrêtés. 

 

Le 5 novembre 1916, alors que Marguerite sort de l’institution de Ségur le midi, en même 

temps que ses camarades, elle ne rentre pas chez elle. Ce n’est que trois jours plus tard que la 

population apprend qu’elle a été enlevée par les allemands, séquestrée et questionnée avant 

d’être embarquée au camp de Holzminden, où elle restera enfermée deux ans. Elle reçoit en 

février 1927 la Croix de la Légion d’honneur.  

 

Nous proposons que la mémoire de Marguerite Nollet soit référencée au 37 rue du Collège, où 

se trouvait l’Institut Technique. 
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